
Programme Régional de la Forêt et du Bois de Guadeloupe 
Groupe de travail n°2 – Biodiversité 

 
 

Compte-rendu de la 1ère réunion du 13 novembre 2017 
 
 

Présents : voir feuille de présence ci-jointe Rédaction Manuel GERARD Nombre de pages : 
Excusés : - Relecture : Xavier VIRGINIE 2 

 
Manuel GERARD et Xavier VIRGINIE introduisent cette 1ère réunion du groupe de travail "Biodiversité", 
réalisé dans le cadre de l’élaboration du Programme régional de la Forêt et du Bois (PRFB) de 
Guadeloupe. Le diaporama de cette introduction est fourni ci-joint. 
 
En réaction à cette présentation, le représentant de l’ONCFS, M. CAILLIAU, souligne que la production 
de charbon de bois ne doit pas être oubliée dans ce groupe de travail. 
Le représentant de la DEAL (M. LE BEC) signale les points suivants : 

- La démarche de réseau écologique pour la Basse-Terre a été réalisée par un bureau d’étude et 
est en instance de validation. Cette même démarche sera réalisée pour la zone Grande-Terre 
l’année prochaine 

- Le Schéma Régional de Cohérence Ecologique est plutôt piloté par le Conseil Régional. 
- Sur les 80 Zones Naturelles d’Intérêt Ecologique Faunistique et Floristique (ZNIEFF), seules 32 

sont valorisées à travers une publication. 
 
Remerciant les représentants de l’ONCFS et de la DEAL pour leur intervention, Manuel GERARD et 
Xavier VIRGINIE lancent les discussions à travers la question suivante : 

De quels moyens/outils avez-vous besoin pour mieux connaître et diffuser 
la connaissance sur la biodiversité forestière ? 

 
Le représentant du Parc National de Guadeloupe (M. GUILLON) souligne l’existence d’Atlas de la 
Biodiversité Communaux (ABC) mais, pour l’instant, seul celui de la commune de Bouillante existe. Le 
souhait du PNG est de relancer la rédaction de ces ABC pour seize autres communes mais, peut-être, 
sous une forme plus simple. Celui de Bouillante est reconnu par l’assemblée comme un bel outil très 
bien réalisé et très complet mais la question se pose sur son utilisation et sa valorisation comme outil 
d’aide à la prise de décision ? 
 

M. NOC, en tant qu’administrateur du PNG, n’est pas rassuré par le fait que, l’agence de la biodiversité 
qui va être créée, puisse regrouper certaines missions du PNG. En fait, il insiste sur le fait que l’on ne 
connaît pas vraiment le contenu de la mission de cette agence. Le PNG précise sur ce point que nous 
sommes effectivement en période de transition. Le représentant de l’ONCFS, qui est également celui 
l’Agence Française de la Biodiversité (AFB), précise que son rôle pour l’instant est essentiellement un 
rôle de police. 
 

Les animateurs de la réunion souhaitent revenir sur la notion d’ABC qui sont certainement un bon 
moyen à venir pour communiquer. L’ONCFS confirme que les ABC sont certainement un bon moyen 
de communiquer et qu’il faut se rapprocher d’Arnaud LARADE sur ce point. La DEAL souhaite que de 
telles initiatives aboutissent. 
 

Alex QUIMEBY de la DAAF demande à l’assemblée si chaque acteur a des prérogatives précises par 
rapport à la biodiversité ? 



En réponse, M. NOC trouve que cette problématique n’est pas assez travaillée avec la recherche et 
qu’il manque d’interaction entre les différents groupes d’acteurs. Par exemple, ce qui est limitant pour 
la randonnée, c’est la méconnaissance des communes sur les traces existantes sur leur territoire et 
leur entretien. Il faudrait certainement former les acteurs concernés et faire en sorte qu’il y ait 
davantage de synergie et de développement en commun. 
Le PNG émet également deux idées : 

- augmenter effectivement les animations vers les écoles, les communes, et d’autres acteurs qui 
peuvent être concernés, 

- les plans de gestion et d’aménagement sont peut-être également à développer. 
M. NOC ajoute qu’il y a également beaucoup de travail à faire avec l’Agence des 50 pas géométriques 
et que l’information doit plus largement diffusée. 
Xavier VIRGINIE souhaite préciser sur ce point qu’il existe des outils, comme pour le site de Gachette 
ou à travers les outils KaruExplo du Conseil Départemental ou le programme de classe verte.  
 

D’une façon générale, les personnes présentes à cette réunion s’accordent sur le fait que les moyens 
sont insuffisants et que la prévention, plutôt que l’interdiction, est très importante. La formation est 
aussi un moyen intéressant pour faire passer des messages. 
M.NOC précise qu’il existe bien une commission de la DEAL qui permet aux acteurs d’échanger (PDIR). 
Il y a donc bien une coordination entre tous les acteurs mais un manque de moyens ne permet pas 
d’aller plus loin. Il souhaite un référencement des personnes qui s’y connaissent en biodiversité, 
structurer leurs actions et créer un annuaire de ces acteurs. 
 

Le Parc National de Guadeloupe souhaite également intervenir sur l’importance du maintien des 
corridors écologiques. Le fait qu’il y a un manque d’outils, de cohérence entre les différents projets et 
qu’il faudrait donc établir un schéma de cohérence. La DEAL répond sur ce point et que cela va être 
mis en place dès la fin de cette année. 
 

La DEAL fait également remarquer qu’il manque aussi une carte des habitats actualisée mais que ceci 
n’est pas forcément une priorité. 
 
 
En conclusion, Manuel GERARD reprend les points évoqués ce jour et qui mériteraient d’être travaillés 
et inscrits dans une ou plusieurs fiches actions du PRFB : 

- il y a « un flou » sur le rôle de chacun en termes de biodiversité, 
- il manque un point central de coordination, 
- il y a un manque évident de communication et d’outils. 

 
Il propose que la prochaine réunion, fixée au lundi 11 décembre à 14h30 à la DAAF de Basse-Terre, 
puisse prioriser ces actions et les affiner. 
 
 
 


